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PREMIERE EXPOSITION 

1 88 1 


TENTURES ARTISTIQUES 

DIRECTEUR 

A. LETOREY, architecte décorateur 


EXPOSÉ 


CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES 

Sous la désignation de Tapisseries, on a compris, jusqu’à ce 
jour, les productions obtenues à l’aide de fils de laine, de 
soie, etc., teints préalablement de couleurs variées, tissés à la 
main . en haute lisse, quand le métier est vertical, comme aux 
Gobelins; en basse lisse, quand il est horizontal. On y a com- 
pi is également les œuvres obtenues par la broderie, sur canevas ; 
puis, certains tissus obtenus par le métier Jacquard. 

Quelle que soit la manière d'opérer, l’exécution est toujours 
la copie d’un tableau ou d'un dessin. 

La Tapisseï ie est donc restée un art d’interprétation, placé, 
il est vrai, au premier rang parmi les arts décoratifs, tant pour 
1 habileté des mains occupées par nos grandes manufactures 
nationales que pour la richesse d’aspect et de coloris, due aux 
qualités des matières employées. 

Le goût des amateurs opulents s’est nécessairement porté sur 
les productions de la haute lisse, sans jamais pouvoir y trouver 
complété satisfaction. On sait, en effet, qu’il faut des années 
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pour l’exécution d’un seul panneau, il faudrait une génération 
pour une décoration d’ensemble, fût-on résolu à payer les 
sommes fantastiques que coûterait une œuvre de ce genre, 
sommes incomparablement supérieures au prix de l’œuvre ori- 
ginale, fût-elle due au pinceau d’un de nos grands maîtres. 

En dehors de cette anomalie singulière, inhérente aux diffi- 
cultés de la copie, les moyens de production de la Tapisserie 
d’Art ne répondent pas à la vingtième partie de la demande, 
et les amateurs, découragés, ont dû renoncer à obtenir une 
décoration homogène, conforme à leur idéal, pour se rabattre 
sur les vieilles Tapisseries, heureux quand ils’parviennent, àforce 
de pièces et de morceaux, à obtenir une apparence d’ensemble. 

De là, l’obstacle qui a borné l’horizon de la Tapisserie d’Art 
qui, à une époque où chacun cherche à embellir sa demeure, 
n’a pu dépasser le seuil des musées nationaux, et cela, malgré 
le désir du riche amateur, qui ne reculerait devant aucun sacri- 
fice pour se procurer quelqu’une de ces importantes œuvres de 
laine, dont le fini, la souplesse, le moelleux, l’éclat et le velouté 
sont inappréciables comme effet et comme durée. 

Il y avait là une lacune dans Y Art Décoratif. 

L’idée est venue de la combler et de s’attacher à produire par 
d’autres moyens plus prompts, plus directs, plus pratiques, les 
merveilleux résultats obtenus par l’industrie que la génération 
des Gobelins a portée si haut et qui, depuis, a exigé, pour se 
maintenir, tant de sacrifices de la part de l’État.- 

Pour y arriver, il a fallu trouver une méthode qui réunît les 
conditions suivantes : 

Rapidité d’exécution; delà, production illimitée. 

Intervention directe du peintre, par la substitution de son 
pinceau à la navette du tapissier. 

Prix abordable et proportionnel à la valeur de l’artiste qui 
exécute. 

Solidité, durée et richesse de tons, égales aux qualités corres- 
pondantes des tapisseries des Gobelins. 

En un mot, une méthode qui permît de produire rapidement 
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des œuvres unissant les avantages de la tapisserie à ceux de la 
peinture. 

Tel est l’ensemble de conditions groupées dans la méthode 
née des Brevets Cleis et complétée par le Brevet A. Letorey. 

Cette méthode consiste à combiner habilement des moyens 
appliqués, jusqu’à présent, à des usages différents, pour les faire 
concorder à un résultat absolument parfait et nouveau, que nous 
désignons sous le titre de Tentures artistiques. 

Quelques mots suffiront pour la résumer : 

Emploi d’un tissu de laine ou de soie, fabriqué en blanc avec 
des matières premières de choix et une perfection d’exécution 
qui garantissent la durée maxima. 

Ce tissu, fabriqué et préparé ad hoc , est mis sur châssis à la 
disposition du peintre, qui y produit son œuvre, à l’aide d’une 
palette spéciale, dont l’usage n’exige qu’une courte étude. 

Cette palette est, à proprement parler, une palette de teinture, 
grâce à laquelle, après le travail du peintre, les couleurs appli- 
quées par lui sont, par une opération de fixage, définitivement 
absorbées par le tissu. Ce fixage est tellement parfait que les 
œuvres peuvent se nettoyer à pleine eau, se dégraisser, se dé- 
tacher, se retoucher, en cas d’accident. Aussi, les avis les plus 
autorisés assignent aux tapisseries ainsi obtenues une durée 
égale à celle des produits de nos grandes Manufactures Nationa- 
les ; en outre, on n’y voit point de nœuds, point de reprises, 
point de raccords heurtés, accidents inhérents à l’ancienne mé- 
thode, et qui ne sont nullement à revendiquer, sinon comme 
certificats d’origine. 

Cette égalité du tissu, fabriqué sans défauts, ne peut naturel- 
lement qu’augmenter les qualités d’aspect et de durée, en tous 
points égales, nous le répétons, aux qualités correspondantes 
justement attribuées aux Tapisseries des Gobehns^ de plus, 
elle donne à nos tentures une qualité supplémentaire, elles ont 
la Ti ans p ai ence. Vues en transparence, les couleurs augmentent 
d intensité et présentent des vigueurs de tons seulement compa- 
rables aux effets des vitraux les plus riches. 


t 
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C’est un fait absolument acquis que les couleurs de notre pa- 
lette, appliquées au pinceau par l'artiste lui-même sur un tissu 
de laine, de soie ou de tout autre textile, et fixées ensuite pat- 
nos moyens, ont la même solidité' que celles obtenues par la tein- 
ture en écheveau, les mêmes matières premières servant à 
l’exécution de la tapisserie classique. 

Il est, de même, établi par l’expérience que les richesses de 
coloris, les effets de velouté ou de soyeux, les harmonies que 
l’on admire dans les tapisseries classiques sont à la disposition 
du peintre, sans aucun intermédiaire qui puisse dénaturer sa 
pensée ou sa façon de la rendre. 

La meilleure preuve que les artistes en jugent ainsi, c’est 
qu’ils signent leurs tapisseries comme ils signeraient une fresque 
ou un tableau. 

Ce sont donc bien des objets d’art durables et d’une valeur 
artistique intégrale, complète, que possédera l’acquéreur de nos 
tentures. 

N (js manufactures nationales des Gobelins et de Beauvais res- 
teront toujours, à nos yeux, en même temps qu’une gloire du 
pays, le conservatoire des saines traditions de la décoration 
artistique à l'aide des tissus, et nos efforts tendront à atteindre, 
par nos moyens d’exécution si différents, les splendides effets 
décoratifs obtenus par ces types du genre. 


APPLICATIONS DIVERSES 

Les grands établissements, les monuments et édifices publics 
trouveront dans nos tentures un moyen de décoration murale, 
à la fois artistique, durable, d’entretien facile et de prix aborda- 
ble. On sait, en effet, que nos panneaux peuvent s’enlever et 
se nettoyer facilement, se prêter à des agencements particulier^ 
suivant les besoins des cére'monies diverses. 

Les grands vestibules, les grands escaliers, les salles de mai- 
ries, de préfectures, de palais de justice, etc., peuvent ainsi 
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s'orner de reproductions d’anciennes tapisseries remarquables, 
appartenant à l’Etat ou à des collections spéciales, et qui offrent 
un intérêt local quelconque, soit par leurs auteurs, soit parleurs 
sujets. 


ÉGLISES 

Les églises, surtout celles du culte catholique, qui comptent 
parmi les principaux éléments de vitalité de la Tapisserie 
d’Art, dans le passé, profiteront certainement de ce nouveau 
mode de manifestations symboliques, dans l’avenir. 

Les chemins de croix, les tentures spéciales à certaines fêtes, 
représentant le mystère, la parabole, le saint du jour, seront 
autant de textes offerts à l’imagination féconde de nos artistes. 

Pour les chapelles votives ou autres, des tentures placées de- 
vant les fenêtres pourront remplacer les vitraux artistiques, le 
jour, tout en retrouvant, la nuit, sous l’éclat*des lumières, leurs 
qualités décoratives ordinaires. 

Ces tentures, qui joignent à la solidité des tapisseries la trans- 
parence des vitraux, pourront ensuite se rouler ou se plier pour 
être conservées dans les trésors des églises. 

Les bannières, les vêtements sacerdotaux seront traités par 
nous dans tous les tons, les plus doux ou les plus éclatants, grâce 
à la richesse de notre palette et des tissus variés, sur lesquels 
elle s’applique si bien. 

HOTELS, CERCLES, CHATEAUX, APPARTEMENTS 

Dans ces établissements, comme dans tous les appartements, 
les usages sont illimités, en laine comme en soie. 

Salles à manger ornées de paysages, verdures, chasses, natures 
mortes, encadrés par les richesses de l’Architecture décorative. 

Dans les salons : meubles, dessus de portes, trumeaux, pan- 
neaux, bordures frises courantes, rideaux, dessus de meubles, 
écrans, tapis de table et même tapis de pied. 
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Tout sera, si on le désire, rigoureusement du meme style 
pour former une harmonie d'ensemble qu'il serait difficile d’ob- 
tenir au meme degré sans l’emploi de nos moyens. 

Un boudoir de satin ou autre tissu de soie, peint directement 
par l’artiste, deviendra une merveille d’art, où l’on pourra uti- 
liser brillamment pour les rideaux la transparence de nos ten- 
tures. 

Les galeries des châteaux pourront se garnir des portraits 
d'ancêtres, sur tissu, à l’instar de Versailles, où l’on admire les 
chefs-d’œuvre du genre, exécutés par les Gobelins. Cette fan- 
taisie, princière autrefois, deviendra accessible à bien des ama- 
teurs. 

Mentionnons encore les rappels d’armoiries, chiffres, devises, 
tous ornements, enfin, qui ne présentent aucune difficulté à nos 
moyens d’exécution. 

THÉÂTRES 

Les théâtres nous offrent les applications les plus nombreuses 
pour : la Salle, la Scène, les Foyers. 

Pour la Salle, les décorations, ordinairement peintes à de- 
meure, pourront, étant exécutées sur tissu, être facilement enle- 
vées, rafraîchies par un simple lavage, sans crainte d’aucune 
altération. 

Les garnitures, décoration des loges pourront de même nous 
être confiées. 

Pour la Scène, un grand nombre de pièces de décors pour- 
ront certainement, après étude particulière, sur ce point, em- 
prunter à nos moyens d’action de puissants effets et un avantage 
sérieux pour l’emmagasinage. 

Les accessoires de mises en scènes, bannières, trophées, etc., 
pourront également, avec des avantages de durée et de fraî- 
cheur, être demandés à notre exécution. 

Pour les Foyers, les Grands Vestibules et Escaliers d’honneur, 
nos tentures décoratives, remplaçant les peintures sur toile ou 


sur enduit, l’Art n’aura plus le regret de voir ses chefs-d’œuvre 
journellement détériorés sous l’action de l’éclairage artifi- 
ciel. 

Ces tentures pourront reproduire les principaux tableaux des 
pièces acclamées, avec toute fidélité dans les détails de la mise 
en scène, riches costumes, et meme, avec le portrait des artistes 
créateurs des rôles importants. Un grand Théâtre pourra, dès 
lors, collectionner les souvenirs de ses principaux succès et 
changer, suivant l’opportunité, la décoration de son Foyer, 
attrait de plus pour le spectateur. Avec les autorisations néces- 
saires, des reproductions de ces œuvres pourront être exécutées 
et acquises par des amateurs, enrichissant des collections, tout 
en servant la réputation des auteurs et des artistes. 

REPRODUCTION DE VIEILLES TAPISSERIES 

Bien que la reproduction des vieilles tapisseries rentre dans 
la généralité des applications diverses que nous avons énu- 
mérées, nous jugeons opportun de signaler la perfection remar- 
quable que nous pouvons atteindre, dans ces imitations. 

Nous avons parlé de deux panneaux de M. Mazerolle à l’Hôtel 
Continental; ces deux panneaux font vis-à-vis à une vieille 
tapisserie : l’œil le plus exercé, s’il n’est prévenu, ne saurait 
établir une distinction d’aspect entre l’œuvre ancienne et l’œuvre 
moderne. Il y a la meme difficulté à distinguer, dans l’œuvre 
ancienne, des raccords exécutés à l’aide de notre méthode. 

A notre Exposition, nous avons eu soin de présenter de nou- 
veaux exemples de cette perfection, en faisant copier, au garde- 
meuble et au Louvre, quelques types remarquables de l’art 
ancien. 

Ceux-là, donc, parmi les amateurs, qui préfèrent les anciennes 
tapisseries aux tentures originales signées d’auteurs modernes, 
trouveront, grâce à nos moyens d’exécution, la satisfaction de 
leur goût de prédilection, satisfaction à laquelle ils n’auront à 
sacrifier que des sommes relativement modestes. 


ÉLÉMENTS DE PRODUCTION 


La partie industrielle, sur les éléments de laquelle nous ne 
croyons pas devoir nous étendre longuement ici, ne nécessite 
que des locaux munis d’agencements spéciaux, propres aux 
diverses opérations du tissage, de l’apprêt des tissus, de la pré- 
paration des couleurs, du fixage, lavage, séchage, etc., etc., 
opérations qui demandent beaucoup d’espace, de jour et d’eau, 
pour être faites avec le soin désirable. 

Nous avons groupé à Sucy-en-Brie (Seine-et-Oise) tous les 
services spéciaux à ces différentes manipulations. 

La partie artistique, qui est la grosse question, s’organisera 
progressivement. 

Il était de toute importance que les artistes de grand talent 
consentissent à se mettre au courant de cette nouvelle palette. 

Ce premier résultat atteint, ainsi que le prouvent les œuvres 
produites, nous pouvons compter sur le concours de tous : le 
concours des maîtres, pour les œuvres originales les plus élevées 
et la direction des grandes décorations d’ensemble ; le concours 
des jeunes, pour l’exécution des copies et œuvres de moindre 
importance, travaux qui, toujours maintenus dans la note artis- 
tique, leur vaudront une juste rémunération de leurs efforts, 
sans jamais nuire à leurs progrès dans l’Art. 


ALLEAUME 


Rue Monsieur-le-P rince, 5y, Paris 


» 

N° 1 . Écran sur soie 


D’après une aquarelle de M me la baronne Nathaniel de Rothschild. 

























ALLEAUME DAPRES M ME LA BARONNE N. DE ROTSCHILD 



SOUVENIR DE VENISE 

























BENNER 

JEAN 


Né à Mulhouse 

7 j, boulevard de Clichy , Paris 

ÉLÈVE DE PILS 

Seconde Médaille (Salon 1872) 


N° 2 Une rue de Capri (Tapisserie de laine) 

Hauteur, 3 m 7 5 
Largeur, 2 m 40 

Bordures par Lefebvre, Schaeps, sous la direction de A. Létorey, 
d’après les indications fournies par Benner» 




Paris j le 3 o avril 1 88 1. 


Mon cher Monsieur Létorey , 

J ai été enchanté de faire l'essai de votre nouvelle 
méthode , elle me semble forcément destinée à ouvrir un 
large horizon à de beaux travaux artistiques ; je tenais 
beaucoup à vous faire part de cette appréciation person- 
nelle et vous prie de recevoir l'expression de toute ma 
sympathie. 

Votre dévoué , 


Jean BENNER. 
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JEAN BENNER 



sitcùej's- de /lepnttùiCtteMs - Irfistisques / } />ototÿ/->*£ 7ê> Puas* l'bltaù'e- , Paris 


UNE RUE A CAPRI 






BIN 

ÉMILE J. B. P. 

Né à Paris 

Rue Cauchois , 11 , Paris 

Chevalier de la Légion d’honneur en 1878 

N° 3 . Allégorie de V Agriculture (Tapisserie 

de laine) 

Hauteur 3 m yo 
Largeur 3 m 2o 


Bordures composées par Bin et exécutées sous sa direction 

par Gambey. 


Je crois fermement que la réussite du nouveau procède 
de peinture sur étoffes (pouvant tenir la place de tapisse- 
ries tissees ou brodées ) , aurait une très heureuse influence 
sur l Etude du Dessin qui devrait être arrêté avant de 
commencer à peindre , toute retouche étant impossible sur 
V étoffe même. 


Émile BIN. 


E . B I N 



L‘ AGRICULTURE 





BLANC 

PAUL JOSEPH 

né à Paris 

Passage Di dot, 2 g, Paris 


Prix de Rome 1867 — Médaille 1870 
Médaille de i re classe 1872 
Médaille 2 rao classe, Exposition universelle 1878 

Médaille 1879 

Chevalier de la Légion d'honneur, 1879 
N° 4 . Vénus Aphrodite (Tapisserie laine) 

Hauteur 3 m 10 
Largeur 2 m 3 o 

Composition et exécution de l’auteur avec la collaboration de 
Schaeps et’Tigtgat pour les ornements et les fruits. 


N° 5 . Rappel d'armoiries de Léon X. 

Composition de J. Blanc. — Exécution de Schaeps avec la collabo- 
ration de Tigtgat et Hariot. 

N° 6. Rappel d armoiries de François P r , 

Arrangement d’après le précédent panneau par Schaeps, avec la 
collaboration de Lefebvre, Hariot et Tigtgat. 




Cher Monsieur Létorey , 

Vous me demande \ une appréciation sur vos tapisseries: 
ie suis très convaincu que cest, pour la peinture décora- 
tive, le seul procédé convenable, car non seulement il peut 
remplacer les tapisseries avec avantage, puisque vous reti 
re% la main lourde de V ouvrier tisseur , mais aussi parce 
que, avec ses tons clairs, vifs et si harmonieux, il rappelle 
la fresque, dont le seul tort est de ne pouvoir, comme les 
peintures à l'huile, se transporter, et qui doivent périr avec 
le monument dont elles font partie ; cest, je crois , là, une 
des applications les plus utiles de votre idée. Vous save\ 
que je suis tout dévoué à votre œuvre. 

Votre dévoué, 

Joseph BLANC . 

2 ç, Passage Didot. 


Paris, 2g avril 1881. 









# 








JOSEPH BLANC 



,/ui «AT dt /fefjr'OtdtLcAcc* rtS r^r^tsid-CfCL^S 






ffi.Jpurvt Vciia&rtr .frin* 


VENUS APHRODITE 




D'APRÈS JOSEPH BLANC 



ttw//*rv ,/<■ /(fyuroti/tuJianà- ■Ira&Uyiu* 


/Yuytotj/f» 


,'S £>iutt VoUau'e. Paf'is 


RAPPEL DARMOIERIES FRANÇOIS 1 er 



% 







D'APRES JOSEPH BLANC 



RAPPEL D armoieries 


LEON X 






BONNEFOY 


HENRI 


Né à Boulogne-sur-Mer 


Rue Fontaine-Saint-Georges, 42, Paris 


Médaille 3 e classe, 1880 


N° 7. Vert (Tapisserie de soie) 


Hauteur i m 5o 
Largeur i“ 2 o. 


Chef' Monsieur , 


Je vous remercie de ni 1 avoir fourni V occasion d'essayer 
un genre de peinture qui me parait appelé à rendre des 
services à V industrie et à l'art. 

Dans des mains habiles et traité avec un peu d'expérience , 
ce travail est intéressant et doit donner de charmants ré- 
sultats , tout en offrant aux artistes la faculté de se pro- 
duire en exécutant de grandes œuvres. 

Veuille % agréer , cher Monsieur , l'assurance de toute 
ma considération . 


Henry BONNEFOY. 


BOURGEOIS 

URBAIN 


Né à Ne vers 

Avenue Montaigne , 3y, Paris 

i er Second grand prix de Rome 
3 e Médaille, 1877 
2 e Médaille, 1880 

N° 8. La Science (Tapisserie laine) 

Hauteur 3 m 42 
Largeur 2 m 6G 

Le carton de ce panneau a été médaillé au Salon 1880, 


N° 9. L'Art (Tapisserie laine) 

Hauteur 3 m 42 
Largeur 2 m 6G 

Ces deux panneaux ont été exécutés en deux tonalités différentes, 
pour mettre en lumière les ressources fécondes de la palette. 


Paris, le 3 mars 188 1 , 


Mon cher Monsieur Létorey, 


A mon avis , ce procédé , employé pour la décoration 
intérieure et pour les plafonds , ne peut manquer de don- 
ner les meilleurs résultats , en permettant d'obtenir un 
très grand éclat de tons et en conservant V aspect mat 
d'une tapisserie. C'est une découverte très intéressante 
qui devra séduire les peintres qui s'occupent surtout d'art 
décoratif 

Veuille \ agréer , cher Monsieur , l'assurance de mes 
meilleurs sentiments. 


Urbain BOURGEOIS. 


URBAIN BOURGEOIS 



L’ ART 







BOURGONNIER 


Né à Paris 


ioo, rue du Cherche-Midi , Paris 

Élève de Eabone 

N° 10. U Automne (Tapisserie laine) 

Hauteur 3 m io 
Largeur 2 m 3o 

Bordure composée par A. Létorey, exécutée par Kiem et Porcherot. 





BOURCONNIER 



tôÇuat- VoltA-iiS'c,J 3 aj’i* 


L' AUTOMNE 







DE CUVILLON 

LOUIS-ROBERT 

Né à Paris 


Avenue de Villiers, 71, Paris 


N° 11. Incroyable (Feuillet paravent sur 

tapisserie de soie). 





\ 




DE CU VILLON 



■PAototyfue, Vol£m7'&,J 3 arLe 


INCROYABLE 





CORNILLET 


JULES 

Né à Versailles 


Rue de Laval , 77, Paris 


Mentions honorables, 1861, 1 865 
N° 12. La Bonne Aventure (Tapisserie de laine) 

Hauteur 2 m 6o 
Largeur i m 40 


Bordure composée et exécutée par l’auteur du sujet. 



J . CORN 1 LLI ET 



LA BONNE AVENTURE 











V 




DUBOIS 


HIPPOLYTE 


Né à Nantes 

i 

Rue des Grands-Augustins , 18 , Paris 


Médaille au Salon 

N° 13. Coquetterie (Tapisserie de soie) 

Hauteur 3 * 

Largeur 2m 


Bordure par Schaeps. 


28 Avril 188 i. 


Monsieur , 


/e sm/s convaincu que ce genre de peinture sur étoffe est 

appelé à avoir un grand succès, lorsqu'il sera connu et 
pratiqué. 

Il intéresse les artistes, en favorisant et développant le 
goût du grand art , par son application à la décoration 
intérieure. Il pourra souvent remplacer les tapisseries , 
toujours d'un prix très élevé , et V amateur aura V avantage 
de posséder l'œuvre originale du peintre. 

Agréeç, Monsieur , mes salutations empressées. 


Hippolyte DUBOIS. 


H' E DUBOIS 





COQUETTERIE 





























FALGUIÈRE 

ALEXANDRE i 

Né à Toulouse 

68, rue d’Assas, Paris 

% 

Membre cle l'Institut 
Officier de la Légion d'honneur 

N ü 14. Le Printemps. (Tapisserie de laine) 

Hauteur S^io 
Largeur 2 m 3 o 


Bordure composée par A. Letorey, exécutée par Kiem et Porcherot 

















» 

• <■ 
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FALGUIERE 



LE PRINTEMPS 





V. 



M ME DE LA FARGUE 


7 -A rue du Ranelagh, Passy-Paris 


N° 15. Japonaise 


Hauteur i m io 
Largeur o m 58 


Feuille paravent, tapisserie de laine 







MADAME DE L 


PARC UE 



JAPONAISE 








FEYEN-PERRIN 

AUGUSTIN 

Né a Bey-sur-Seille 
1 1 , Boulevard de Clichy , Paris 


N* 16 . Astarté. (Tapisserie de soie) 


Hauteur 3 m 
Largeur 2 m 


Collaborateur Millochau (Émile). 

Bordure de Eugène Millochau, exécutée en collaboration : de Schaeps 

Titgat, Lefebvre. 


Après mètre rendu compte personnellement des ressour- 
ces considérables que doit apporter au grand art décoratif 
l'œuvre préconisée et ardemment poursuivie par M. A. Le- 
torey , je suis heureux de venir témoigner tout l’intérêt 
que j'attache à voir se propager cette nouvelle méthode de 
peinture. 


FE YEN-PERRIN. 


FEYEN- PERRI N 



ASTARTÉ 


FROMENT 

EUGÈNE 


Né à Paris 

83 bis, rue Notre-Dame-des-Champs, Paris 

Chevalier de la Légion d'honneur 

N° 17. L’Amour enchaîné 

\ 

\ 

% 

■* 

Écran, Tapisserie laine, Essai de la méthode 



DE GAULT 


ALFRED 

Né à la Nouvelle-Orléans 
Boulevard. Ara go, 7/, Paris 

Commandeur de l'Ordre du Christ 
Chevalier de Charles III 

N 18 . Odalisque 


* 

Ecran soie. Essai de la méthode 


% ». • 0m 

Cher Monsieur Letorey , 

Au sujet de mon appréciation sur cette entreprise, je vous 
ai sincèrement fait connaître mon enthousiasme. Elle ouvre 
aux amateurs un nouveau moyen de posséder des origi- 
naux, aux artistes celui de se produire sous une autre 
forme. Comme ameublement cette méthode fera époque. 


A. de GAULT. 

r) i , Boulevard Arago. 


ALFRED DE GAU LT 



ODALISQUE 









GIRAUD 

PIERRE-FRANCOIS-EUGÈNE 

J 

Né à Paris 

55 , avenue des Ternes , Paris 

Officier de la Légion d’honneur 

N° 19. Station du chemin de Croix. (Tapisserie 

de laine) 


Hauteur 4 m io 
Largeur 3 m io 

Figures, exécution de MM. Tournes et Biessy, sous la direction de 

M. Giraud 

Bordure, composition de M. E. Millochau, exécution de MM. Minder, 

Titgat et Schutz. 


Paris, le 2Q avril iSSr . 


Monsieur , 

En me faisant part de la date de la prochaine exposi- 
tion de vos tentures artistiques à V École des beaux-arts, 
vous ave \ bien voulu me demander mon avis sur les pro- 
duits que vous ni' ave \ mis à même de voir dans vos ateliers 
de Sucy , et sur l'avenir qui semble leur être réservé. 

Je me plais à reconnaître que les tentures que vous ave ^ 
fait exécuter, d'après des œuvres originales des meilleurs 
peintres, par des jeunes artistes de talent , méritent toute 
l'attention des connaisseurs et des gens de goût, et je suis 
convaincu que la nouvelle industrie dont vous êtes le créa- 
teur, réalisant un véritable progrès, comme élément de dé- 
coration et d'ameublement artistiques, est appelée à ob- 
tenir tout le succès qu’elle mérite. 

Croyez , Monsieur, à V assurance de mes sentiments les 
plus distingués. 


E. GIRAUD. 


# 


GLUCK 

EUGÈNE 

Né à Altkirch 

(j<j, rue de Vau girard , Paris 

Médaille d'or 

N° 20. Grande chasse moyen âge. (Tapisserie 

laine, point Flamand.) 

Hauteur 3 m 
Largeur 4 m 3o 


N° 21. Mousquetaire Louis XIII. 
(Portière laine) 

Hauteur 3 m 
Largeur 2 “ 

N° 22. Piquier Louis XIII. (Portière) 

Hauteur 3 m 
Largeur 2 “ 

Les Bordures des deux Portières sont puisees au Garde-Meuble. 


Grâce au procédé employé pour les Tentures artistiques , 

le problème de la grande peinture utilitaire est enfin 

résolu, et Von verra les particuliers se joindre à l’État 

♦ 

pour encourager le grand Art. 

E. GLUCK 









E . GLUCK 
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P1QUIER 




E-UOENE O lu O K 




CHASSE MOYEN -ACE1 
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E . GLUCK 
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MOUSQUETAIRE 












GUILLON 

ADOLPHE 

Né à Paris 

g, rue Duper ré , Paris 

Médaille 1877. — 2 0 Classe 1880 
N° 23 . Paysage. — Tapisserie de laine. 

Hauteur 2 m qo 
Largeur 3 m 6o 


Bordure exécutée par MM. Michon, Minder, Lefebvre et Hariot 


Paris , le 2(j avril 1881 


Cher Monsieur 

Je pense que la société des Tentures artistiques est appelée 
à rendre un véritable service aux artistes. 

Beaucoup d'entre eux font, pour le Salon , des tableaux 
d'une dimension trop grande pour être Jacilement vendus. 
Ceux qui ont le goût et le sentiment de la décoration trou- 
veront che\ vous le moyen d'utiliser , d'une façon intéres- 
sante et profitable, ce désir de faire grand. 

Receveÿ, cher Monsieur, l'expression de mes meilleurs 
sentiments. 

Adolphe GU1LL0N 


g, rue Duptrrè 


PAYS AO E 




) 






H ARPIGN I ES 


H EN IU 


Né à Valencien «c> 


rue de Furstenberg , 6, Paris 

Elève de Jean Achard, de Grenoble 

4# 

Chevalier de la Légion d'honneur 


Médailles aux Expositions 1866-68-69 


Médaille de 2 mo classe 



N 27. Paysage (Tapisserie de laine) 

Hauteur 2*40 
Largeur a" 10 

bordure Carpentier, remise farM. Harpigmc», exécutée par 
MM. Michon, llariot, I.alannc. 


4 


Paris, le 2cj avril 1881. 


Mon cher Monsieur Létorey, 

Je vous ai dit il y a quelque temps tout le bien que je 
pensais de votre intéressante industrie à laquelle vous tra- 
vaille \ courageusement depuis très longtemps. Rien n'est 
change dans mon opinion , et je fais les vœux les plus sin- 
cères pour la réussite de cette affaire qui , à part son grand 
mente, peut être , dans l'avenir , d’une très grande res- 
source pour les jeunes artistes. 

Croye\, cher Monsieur, que je fais tous mes efforts 
pour la propager. 

Agree\ mes plus cordiales salutations. 

H. HARPIGNIES. 





H 


HARPIONIES 





ENVIRONS DE ROME 




HERMANN-LÉON 


Ne au Havre 


Médaille 3* classe en 1873 
2' classe en 1879 

N° 25. Actéon (Tapisserie de laine) 

Hauteur 3“45 
Largeur 2 “ 4 <> 


Bordure par Schaeps, Minder, Tigtgat, Porchcrot. 


Après m'être rendu compte personnellement des ressour- 
ces considérables que doit apporter au grand art décoratif 
l'œuvre préconisée et ardemment poursuivie par M. A. Lé - 
iorey , je suis heureux de venir témoigner tout l'intérêt 
que f attache à voir se propager cette nouvelle méthode de 
peinture. 

Hermann LÉON. 


HERMANN - LEON 



ACTÉON 










J UNDT 

GUSTAVE ‘ 

Rue d'Assas , 8o, Paris 

Chevalier de la Légion d’honneur 
N° 26. Princesse (Tapisserie de soie» 

Hauteur 3“ 10 
Largeur 2® 5o 

N 27. Prince (Tapisserie de soie) 

Hauteur 3“ 10 
F argeur 2® 5o 


icadrcnient : Composition de A. Létorey, execution de Carot, 
inult, Loisillicr. Broderie, directrice : M m * Crueq. 




La superposition des tons que permet votre procédé 
donne des effets imprévus que Von n'obtiendra jamais 
dans la Tapisserie. 

G. J UN DT. 











% 







JUNDT 



PRINCESSE 




JUNDT 



PRINCE 








LANÇON 

> 

AUGUSTE 


Ne à Saint-Claude 
Rue Vandamme , 6 #, Paris 

iMédaille 2 ° classe 
N° 28. Asie (Tapisserie de laine) 

Hauteur 4 “ 5o 
Largeur 3® 5o 

N° 29. Afrique (Tapisserie de laine) 

Hauteur 4 ® 5o 
Largeur 3® 5o 

Bordures par Schacps, Mindcr, Tigtgat. 


% 


Par le procédé des Tentures artistiques , le problème 
tant cherché de la grande peinture utilitaire sera résolu. 
Dorénavant , les artistes que leur sentiment porte aur 
grandes compositions pourront espérer les voir utilisées, 
dans le cas où l'État , qui ne peut tout faire , ne pourra 
pas les acheter. 

A. LANÇON. 






A . LANÇON 





AFRIQUE 










' 















A . LANÇON 






ASIE 





LAN SYE R 

Ne à Bouin (Vendée' 

Quai Bourbon , 29, Paris 

N° 30. Marine (Tapisserie de laine) 

Hauteur i m o 5 
Largeur 2® 43 

Bordures : Composition et exécution de l'auteur du sujet. 











LAN SYE R 



MARI N E 





LEGRAIN 

JULES 


6, rue du Texel, Paris 

31 . Écran Enfants (Tapisserie de laine). 


J'ai la conviction que le procédé de 'peinture de 
M. Létorey , par sa facilité d’exécution et la perfection 
des résultats , ouvre une voie nouvelle à l’art décoratif 
en mettant à la portée de tous, ces belles Tentures qui , 
jusqu’à ce jour , n’étaient accessibles qu’à de rares pri- 
vilégiés. 


Jules LEGRAIN. 



« 



% 





M ME LEMAIRE 


MADELEINE 

3 J, rue de Monceau, Paris 

32. Pierrette Pompadour (Tapisserie de 
feuillet de Paravent). 


Monsieur , 


Mon travail sera prêt pour V ouverture de voire expo- 
sition ; cest une petite ( Colombine ), j'espère que vous en 
sere\ satisfait. On peut obtenir de bien jolis tons et de 
jolis effets avec vos couleurs. Elles sont faciles à employer , 
et je crois cette nouvelle méthode appelée à un grand 
avenir. Ce sera une nouvelle branche pour l'Art décoratif , 
qui pourra rendre de réels services aux artistes , aux 
architectes et aux grands tapissiers. Employée avec goût, 
cette peinture devra créer une ère nouvelle à la décoration 
des monuments , des palais et des salons particuliers. 

Enfin , je souhaite que vous obteniez la réussite que 
vous êtes en droit d'attendre après vous en être occupé 
pendant quatre années avec tant de %èle et d'intelligence. 

Recevez Monsieur, l'assurance de mes sentiments 
distingués» 


Madeleine LEMAIRE. 


MADELEINE LEMAIRE 







PIERRETTE 


POMPADOUR 






LEMATTE 

FERDINAND 


Né à Saint-Quentin 
3, rue de la Terrasse ( Parc Monceau) 

Grand prix de Rome en 1870 
Grande médaille en 1873 
et i rû médaille en 1876 (Hors concours) 

N° 33 . Les Oiseaux (Tapisserie de laine) 

Hauteur 3 m 20 
Largeur i m g5 


N° 34 . Les Papillons (Tapisserie de laine) 

Hauteur 3 m 2o 
Largeur i m g5 

Encadrement par Schaeps et Hariot. 


Paris, le 20 janvier /< S'#i. 


Monsieur , 

*/£ sz/zs enchanté de la journée que j'ai passée dans vos 
ateliers ; je suis revenu de Sucy , persuadé que votre nou- 
veau procédé de tapisseries est appelé à un succès certain. 
Non seulement , ce procédé permet d’obtenir une œuvre 
absolument originale , mais encore toutes les interprétations 
successives du modèle, nécessairement confiées à une main 
expérimentée , conservent un caractère d’une valeur artis- 
tique que dans aucun cas , le métier ne saurait donner. Il 
n’y a donc pas à craindre pour ce genre de décoration la 
banalité , qui résulte trop souvent des imitations méca- 
niques. 

Recevez cher Monsieur , l’assurance de mes meilleurs 
sentiments. 


Fernand LEMATTE. 










F. LEMATTE 





(JucLt Vcfea. ire Pns'ia 


LES OISEAUX 




F. LEMATTE 
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LES PAPILLONS 












BROWN 

JOHN LEWIS 

Né à Bordeaux 

64, rue de Larochefoucauld, Paris 

Chevalier de la Légion d’honneur 
Médailles 1865-1866-1867 

N° 35. Le Picotin (Tapisserie de soie) 

Hauteur 3 m i2 
Largeur 2 m 07 


Bordures : Composition de l’auteur du sujet ; exécution d 
Porcherot et Lemanceaux. 


Paris , 2 y avril 1881. 


Monsieur , 

/ i • - * 

Je vous adresse sous ce pli la désignation du sujet que 
j’ai exécuté pour V Exposition des tentures artistiques qui 
doit avoir lieu le mois prochain à la salle de Melpomène , 
à l’École des Beaux-Arts . 

Je saisis , du reste , tfyec le plus grand plaisir , Monsieur , 
cette occasion pour vous témoigner tout V intérêt que je 
prends à votre entreprise. 

Ce procédé de peinture est par lui-même charmant et r 
sans trop grandes difficultés , z7 permet d'aborder certains 
motifs de pure fantaisie qui , peints autrement , me semble- 
raient tomber dans le pastiche ou la manière. 

Veuille \ donc , Monsieur , agréer avec mes meilleurs 
compliments mes vœux pour votre complète réussite. 


John LEWIS-BROWN. 


JOHN 


LEWIS 


BROWN 



PIQUEUR 



O 


\ 



* 



JOHN 


LEWIS BROWN 



iduJiers de- fyprvdiiclèons AritsUyues 


M>ofob// 


fâ,pizeu- Valteure' Pnrve 


LE 


PICOTIN 










LUMINAIS 

ÉVARISTE 


[Né à Paris 
26 , rue de Laval 

N° 36. Cavalier Louis XIII (Tapisserie de 

laine) 

Hauteur 3 m 5o 
Largeur 2 m 55 

Bordures puisées au Garde-Meuble et exécutées par Minder Schmut et 

Thiémonge. 





E.LUMINAIS 



fiAolatyfU. AiWIM^A^ 


CAVALIER LOUIS XIII 








M ME MAZELINE 

J EH ANNE 


Née à Paris 

112, boulevard, Malesherbes 

N° 37. Paysage Niçois (Tapisserie de laine) 


Hauteur 2 m io 
Largeur i m 8o 

N° 38. Paysage Niçois (Tapisserie de laine) 

Hauteur 2 m io 
Largeur i m So 

Drdures : Composition de l’auteur du sujet et exécution de Carot 

N° 39. Ecran Fleurs (Tapisserie de soie). 



M me J . MAZ E L! N E 



PAYSAGE 


NIÇOIS 



MAZEROLLE 

ALEXIS-JOSEPH 

Né à Paris 

M 

45, rue du Rocher 

Officier de la Légion d’honneur — Médaille. 

N° 40. Une scène du Dépit amoureux 
(Tapisserie de laine) 

Hauteur 4 m io 
Largeur 2^95 


N» 41. Une scène du Misanthrope (Tapisserie) 

Hauteur 4 m io 
Largeur 2 m g5 

Bordures : composition de Albert Costard, d’après les renseigne- 
ments puisés au Garde-Meuble et les indications de l’auteur du 
sujet. 


Exécution de Porcherot, Glorgey, Lefèvre, Manceaux, Michon. 


Le nouveau procédé de peinture employé dans V exécution 
des tentures artistiques, me parait appelé à rendre de 
grands services à V Art décoratif. Cette peinture dans 
laquelle on n emploie que des couleurs de teinture , devient 
inaltérable une fois fixée sur le tissu par des procédés ' 
chimiques. Elle rappelle (sans y ressembler) les belles 
tapisseries des Gobelins ; elle a le ton clair et mat de la 
fresque et de la détrempe uni à une très grande richesse 
de coloration. Je crois que tous les artistes qui s'occupent 
d’ Art décoratif \ seront frappés des avantages de ce nouveau 
procédé si favorable à la décoration intérieure des 
appartements. 


MAZEROLLE. 



J . MAZEROLLE 



*4talûr« de- /le/or'xJuctujfiS .■4rUstiyue? 


fVujtctyjui* 


I5.ÇJUSU Voltaire ,-Pari». 


LE MISANTHROPE 




J . MAZEROLLE 
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DEPIT AMOUREUX 
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MEYNIER 


JULES 

Né à Paris 
6 j, rue du Prony 

Mention honorable en 1 863 
2 e médaille en 1867 
3 e médaille en 1877 

TRIPTYQUE RELIGIEUX 

N° 42 . La Visitation (Tapisserie de laine) 

Hauteur 3 m 25 
Largeur 2 m 45 

N ü 43 . L* Annonciation (Tapisserie de laine) 


Hauteur 3 m 25 
Largeur 2 m 45 


N ù 44 . La Fuite en Égypte (Tapisserie de 

laine) 


Hauteur 3 m 25 
Largeur 2 m 45 


Bordures : Composition de l’auteur et exécution de divers. 


Paris, 20 avril i 8 Sr 


Cette méthode de 'peinture réunit toutes les qualités 
désirables pour V exécution des travaux décoratifs de toute 
espèce. 

Les ornements , les fleurs, le paysage peuvent s’exécuter 
avec largeur et finesse. 

Il y a là, pour tout ce qui regarde V ameublement , tout 
un avenir. Depuis V éventail et le fauteuil , jusqu’à la 
grande tenture qui peut s’ appliquer aux appartements et 
aux monuments publics , ce procédé fournit aux artistes les 
moyens les plus variés pour rendre leur pensée ; de plus 
il a V avantage de la durée , les couleurs employées étant 
des couleurs de teinture qui se fixent par un procédé chi- 
mique les rendant inaltérable. 


J. MEYNIER 






X 




J. MEYNIER 
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L'AN N O N C 1 AT 1 O N 


J. MEYNIER 



LA VISITATION 






J. MEYNIER 
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FUITE EN EGYPTE 
















MILLOCHAU 

ÉMILE 


Né à Paris 

Rue du Pont-Neuf, 20, Paris 

N° 45. La Harpe Éolienne (Tapisserie de laine) 


Hauteur i m 3i 
Largeur o m 88 


Bordure : Composition de Eugène Millochau. 


/ 







































E. MILLOCHAU 



LA HARPE EOLIENNE 








MO LS 


ROBERT 


Né à Anvers (Belgique) 

Rue Condorcet , jo, Paris 

N" 46. Vue d'Anvers (Tapisserie de laine) 

Appartient à M. Gounod 

Hauteur 3 m 20 
Largeur i m 90 

N° 47. Écrans et Éventails . 




■ 

' ■ 1 




/ 


ROBERT MOLS 



VUE D'ANVERS 









* 



MONGINOT 


CHARLES 


Né à Brienne 

Rue d’Assas (Cité Vavin), 84, Paris 

N° 48 . Le Paon revêtu (Tapisserie de laine) 

Hauteur 3 m go 
Largeur 3 m oo 

Collaboration pour l’exécution sur tissu de Alleaume et Biessy, 

* 

élèves de l’Ecole. 


Paris , 6 mai. 


Cher Monsieur , 


Au moment où va s'ouvrir votre exposition , je suis 
heureux de vous féliciter des résultats déjà obtenus et de 
vous dire combien personnellement j'ai été séduit par les 
avantages qu'offre aux artistes la méthode que vous vous 
applique \ à répandre. 

Un procédé qui permet à un peintre de fixer rapide- 
ment des motifs décoratifs , sans crainte de voir s'' atténuer 
la richesse ou l'harmonie des tons est une innovation dont, 
j'en suis sûr, l'avenir dira toute la valeur. 

Veuille Monsieur , me faire dire le jour fixé pour 
l'ouverture de votre exposition et agréer l’expression de 
mes meilleurs sentiments. 

CH. MONGINOT. 




CHARLES MONCiNOT 



LE 


PAON R EVE ST U 







> 
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P ALIZZI 

GIUSEPPE 


Né à Naples 

Boulevard de Clichy , 6g, Paris 

N° 49. Animaux et paysage (^Tapisserie de laine) 

Hauteur 3 m 20 
Largeur 4 m 60 

N° 50. Animaux et paysage (Tapisserie de laine) 

Hauteur 3 m 20 
Largeur 4 m Go 

Bordure de ces panneaux par Michon, Lefèvre, Minder, Boémé. 

N° 51. Effet de neige (Tapisserie de soie) 

/ 

Ecran 


6 


Après m'être rendu compte personnellement des ressour- 
ces considérables que doit apporter au grand art décoratif 
l'œuvre préconisée et ardemment poursuivie par M. A. Lé- 
torey , je suis heureux de venir témoigner tout V intérêt 
que j’attache à voir se propager cette nouvelle méthode de 
peinture. 


PALIZZI. 


PRINCETEAU 

RENÉ-CHARLES 


Né à Libourne 

233 , rue du faubourg Saint-Honoré, Paris 

m 

et 


BENOIT-CARTIGNY 


N° 52. Sanglier au Fer ne. (Tapisserie de laine) 


hauteur 3 m 20 
Largeur 6 m 70 


Bordures éxécutées par Schaeps, Michon, Hariot, Olgivoski 



PRINCETEAU & BENOIST -CA RT ION Y 
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SANGLIER AU FERME 
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DE PENNE 

OLIVIER 

Né à Paris 

ioi, boulevard Saint-Michel , Paris 

N° 53. Limiers. (Tapisserie de laine) 

Hauteur 3 m 20 
Largeur 2 m 20 

Collaboration de Tournés, élève de l’Ecole 

N° 54. Chiens d'arrêt. (Tapisserie de laine) 


Hauteur 3 m 20 
Largeur 2 m 20 


N° 55. Chasse au Sanglier. (Tapisserie de laine) 


Hauteur 3 m 5 o 
Largeur 7 m 

Collaboration de Tournés, élève de l’Ecole 

L.is Bordures de ces 3 panneaux ont été éxécutées par Porcherot. 
Minder, Kiem. 




Après m'être rendu compte personnellement des ressour- 
ces considérables que doit apporter au grand art décoratif 
V œuvre préconisée et ardemment poursuivie par M. A. Lé- 
torey , je suis heureux de venir témoigner tout l’intérêt 
que j’attache à voir se propager cette nouvelle méthode de 
peinture. 

• • \[ 


De PENNE. 


O- DE PENNE 





/S,Çua-i Volims-tz , -Prt-TLir 


HALLALI DE SANCLIER (forêt de fontainebleau) 
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O. DE PENNE 
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JSlÇueu Voltaire, P<trif 


CHIENS D'ARRET 


O. DE PENNE 
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RAN VIER 

VICTOR 

Né à Lyon 

3, rue Carnot , Paris 

N” 56. La Chute des feuilles. (Tapisserie de soie) 

Exécutée en 1879 

/ 

N° 57. Portrait de Jarre. (Éxécuté sur tissu 

de soie.) 

D’après l’œuvre de Prud’hon exposé au Louvre (Salon carré) 
Encadrement — Application de peluche de soie sur tissu laine 


Hauteur i m 20 
Largeur i m 20 
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RANV1ER. 



CHUTE DES FEUILLES 











SCHAEPS 

CHARLES 


Né à Anvers (Belgique) 


Sucy en-Brie ( Seine-et-Oise ) 


N° 58. Deux Bouquets , d’après Baptiste Monoyer, 
originaux au Garde-Meuble. 

N° 59. Écrans et Paravents. (Tapisserie de laine, 

tapisserie de soie, 

velours de laine et velours de soie.) 



THOMAS-MARANCOURT 


EDME 


Fanbourg-Saint-Honoré, 233 , Paris 


0 60 . Le Féroce Chasseur. (Tapisserie de laine.) 


Hauteur 3 m 
Largeur 2 m 


Bordures par Michon et divers 










TOUDOUZE 


ED. 


Né à Paris 

Boulevard des Batignolles, 21, Paris 

Médaille 3 e classe en 1876 
Médaille 2 e classe en 1877 
Premier prix de Rome 

N° 61 . Panneau Renaissance. (Tapisserie de laine.) 

Hauteur 3 m 
Largeur 2 m 2o 

Encadrement et bordures; composition de A. Létorey; exécution de 

Michon, Lalanne. Astruc. 


Après m'être rendu compte personnellement des ressour- 
ces considérables que doit apporter au grand art décoratif 
V œuvre préconisée et ardemment poursuivie par M. A. Lé - 
torey , je suis heureux de venir témoigner tout l'intérêt 
que j' attache à voir se propager cette nouvelle méthode de 
peinture. 


TOUDOUZE. 


ED. TOUDOUZE 



PAN N EAU RE N AI S SAN C E 




VIMONT 


EDOUARD 


Né à Paris 

Rue de Vaugirard , i3i, Paris 


N° 62 . La Pêche, allégorie. (Tapisserie de laine.) 

Hauteur 2 m io 
Largeur 2 m io 

Encadrement ; composition de l’auteur du sujet et exécution 

de Hariot et Schaeps. 


Paris, 2g août 1881. 


Chet' Monsieur , 

Je crois tout le monde dé accord sur les avantages que 
présentent vos moyens permettant de donner rapidement , 
et par conséquent à des prix abordables , de véritables 
œuvres d’art , de toutes dimensions , à l’aspect essentielle- 
ment décoratif et conservant leur fraîcheur des premiers 
jours , avantage incontestable sur la peinture à l’huile qui 
noircit si vite et perd l’harmonie rêvée par l’artiste avec 
les objets environnants. 

A tous ces avantages , qui réalisent incontestablement 
V idéal de la décoration , j’ajouterai ma satisfaction per- 
sonnelle pour la commodité et la rapidité de l’exécution , 
laissant tout l’entrain et la vigueur à la conception artis- 
tique de l’œuvre ; c’est , je crois, le plus bel éloge que Von 
en puisse faire et que les amateurs apprécieront. 

Aussi, pour moi , le succès n’est pas douteux , et vous 
sere\ récompensé de vos peines en voyant bientôt vos 
tentures, véritablement artistiques, orner les habitations 
de tous les gens de goût. 


E. VI MOIS T. 


E . VIMONT 



“ de fif/ieoductiens' té-t'iis-tiçmes, PhototyfHe té. Quai- Ib-ltaire , Pas‘i$. 
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LA PECHE 








MACHARD 

JULES 

Né à Sampans 
ii 8, rue d’Assas, Paris 


Chevalier de la Légion d’honneur 
Prix de Rome 

N° 63. Esquisse (Décoration pour plafond). 



I 


, DIVERS 

N° 64. Les Enfants Jardiniers 
(Copie d’une grande tapisserie du Garde-Meuble) 

Hauteur 4 m io 
Largeur 7 m 20 


Tapisserie de laine. 










GRANDE - VERDURE 
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NEL-DUMOUCHEL 

38, rue Rochechouart, Paris 


Élève de Gérome 

N° 66. Erato 
N° 66. Thalie 
N° 67. Melpomène 
N° 68. Uranie 

4 Tapisseries de l,aine rehaussées de soie, 
exécutées sous la direction de M. Paul Baudry 

Hauteur 3 m 45 ) 

chaque 

Largeur 2 m 4 o ) 

Encadrements et bordures composés, dessinés et exécutés sous la 
direction de A. Létorey, par les artistes décorateurs de Sucy. 
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NEL-DUMOUCHEL 


BAUDRY DiREXfT 



U RAN I e: 













N EL D'APRES BAUDRY 



4 trJier,\ Je J^eprnr/itcfions AriistupiWf 


PJhototyjJu? 


iS.Çiuu Voitcure,Pa-rvs 


MELPOMENE 




NEL DUMOUCHEL 


B AU DRY direxit 



.. 4tediers de /(epro eductu >/ ls Artistiques 




■/jr.Çtuu Voboure., Paris 


TH ALI E 

































































HUOT 


Passage de l'Élysée des Beaux-arts, Paris 


Élève de Cabanel 


N° 69. Euterpe. 

N° 70. Calliope. 

N° 71. Clio. 

3 Tapisseries de laine rehaussées de soie, 
exécutées sous la direction de M. Paul Baudry 


Hauteur 3 m ^5 
Largeur 2 m 4 o 


chaque 


Encadrements et bordures composés, dessinés et exécutés sous 
la direction de A. Létorey, par les artistes décorateurs de Sucy. 



HUOT D'APRES BAUDRY 



/J Ouai Volw* ,Par<< 


Ateduvs dt /(yarociuctoons Artuslvjues PAototypi* 


euterpe 












H U OT D A P R E S BAU D R Y 



CALLIOPE 




HUOT D’APRES BAUDRY 




Jh’lt+s's Jr /fefaroiùi&lcti'ts Arfit.iUouje.r PJtotaU^r. 


f5 f'usLt Vcltaj-re-./^ciruf 


CL! O 






BIESSY 


gg, rue de Vaugirard, Paris 

Élève de Lehman 
N° 72. — Terpsichore 

Une tapisserie de laine, rehaussée de soie, exé- 
cutée sous la direction de M. Paul Baudry 

Hauteur 3 m 45 
Largeur 2 m 4 o 

Encadrement et bordures composés, dessinés et exécutés sous la 
direction de A. Létorey, par les artistes-décorateurs de Sucy. 



B1ESSY D'APRES BAUDRY 



TERPSICHORE 










SCHOPIN 

GEORGES 

Montigny-sur-Loing (Seine-et-Marne) 

ET 

PORCHEROT 


ÉDOUARD 

Sucy-en-Brie (Seine-et-Oise) 

73 . Chasse de Guise (Grande Tapisserie 
appartenant au Mobilier national, 
copiée au Garde-Meuble) 


Hauteur 4 m 20 
Largeur 3 m 7 o 


Collaboration de Clappe et Lemanceau 










SCHOPIN et PORCHEROT 



CHASSE DE CUISE COPIEE AU CARDE-MEUBLE 




SCHOPIN 


GEO.RGES 


Né à Paris 


Montigny-sur-Loing l(Seine-et-Marne) 


Grand panneau décoratif Louis XV 

Hauteur r 4 m 
Largeur 3 m 


Bordure puisée au Garde-Meuble. 






















GENOIS 


HENRI 


ioo, rue du Cherclie-Midi, Paris 


N° 75. Chasse de Guise (Grande Tapisserie 
appartenant au Mobilier national, copiée 
au Garde-Meuble) 

Hauteur 4™ 10 
Largeur 3 m 7o 


Collaboration de Mélot et Edouard Degouy. 


























H GENOIS 



CHASSE DE GUISE COPIÉE AU GARDE-MEUBLE 









RENAN 

AZY 


Né à Paris 

55, rue du Cherche-Midi , Paris 

* 

Elève de Puvis de Chavannes 

N° 76. Récolte de Figues à Ischia ( Golfe de 
Naples ). — Tapisserie de laine 

Hauteur 2 m oo 
Largeur i m 5o 


Bordures, composition et exécution de l’aqteur du sujet 
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LES ENFANTE JARDINIERS 
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CANAPE LOUIS XVI 






En outre des noms d’artistes ayant exécuté ou dirigé 
les œuvres dans leurs ateliers personnels, différents artistes 
ont appoité leui concours, dans les ateliers de Sucy, soit 
comme exécutants sous la direction de l’artiste signataire de 
1 œuvre principale, soit comme collaborateurs pour les 
décorations accompagnant ces œuvres. 

Ce sont : 

FIGURISTES 

MM. ALLEAUME, BENOIST, BIESSY, GAVILLET, HUOT 
Emile et Eugène MILLOCHAU, TOURNES, 

Elèves, ou anciens élèves de l’École. 


m 

PEINTRES D’ANIMAUX 
FLEURS, ORNEMENTS MODELÉS 


MM. ASTRUC (Marius). 
BŒHMÉ (Charles). 
BROUARD.' 

CAROT (Jules). 
DEGOUY (Edouard). 
GLORGET (Edouard). 
HARIOT (Octave). 
KIEM (Emile). 
CLAPPT (Georges). 
LALANNE (Georges). 
LEFEBVRE (Maurice). 
LEMANCEAU (Louis). 


MM. MAILLARD (Charles). 
MAIRE (Edmond). 
MELOT (Léon). 

M1CHON (Edouard). 
MINDER (Albert). 
OLGIWOSKI (Paul). 
POIRIER (Emile). 
PORCHEROT (Edouard). 
QUERWELLE. 

SCHAEPS (Charles). 
SCHULTZ (Narcisse). 
TITGATT (Léopold). 


ORNEMENTS ET FILAGE 


MM. GROUBER (père). 
GROUBER (Achille). 
GROUBER (Louis). 
LOISILLIER (Michel). 


MM. MESLAY (Marius). 
THIÉMONGE (Albert). 
SCHMUTZ (Philippe). 
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CHEFS DE SERVICE 


PERSONNEL 

M. JACQUiN. 

PRÉPARATEUR-CHIMISTE 

M. Jules VIGNE. 


CHEF TAPISSIER 

M. GUIARD, ancien sous-chef tapissier détaché à Trianon 

CONTRE-MAITRE TISSEUR 

M. F. MARAT. 

CHEF DU SERVICE DU PIQUAGE ET PONCIS 

M. VIÉVILLE-HUSSON. 

CONTRE-MAITRESSE BRODEUSE 

Mme CRUCQ. 

CONSERVATION ET CLASSEMENT DES DOCUMENTS 

ARTISTIQUES 


. M. E. LEMARCHAND. 




éléments de production 


Les artistes qui ont répondu à notre appel, ainsi 
que le démontre le catalogue qui précède, devront 
nécessairement entraîner dans cette voie, par l’autorité 
de leur nom, leurs élèves et leurs relations. 

La plus haute importance est attachée à ce premier 
résultat. 

La pensée dominante des organisateurs de cette 
première exposition consistait à placer haut ce début 
et à bien établir la valeur véritablement artistique des 
œuvres ainsi produites. 

L’impression du public, les appréciations des cri- 
tiques d’art, soit des journaux, soit des publications 
spéciales seront la pierre de touche de l’avenir de 
cette création et, par contre, de l’empressement des 
artistes de tous genres à venir s’enrôler sous notre 
bannière. 

L’effet produit, s’il est favorable comme tout porte 
à le croire, encouragera l’État à nous accorder son 
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concours, ou tout au moins son patronage pour la 
fondation d’une Manufacture-École qui sera la pépi- 
nière de nos exécutants. 

La Manufacture-École pourra, de suite, prendre 
naissance administrativement. Son but sera d’aug- 
menter, d’encadrer pour ainsi dire, en un mot, de 
mettre en communication toutes les bonnes volontés, 
toutes les aptitudes utilisables de haut en bas de 
l’échelle artistique. 

On avisera au moyen de faire professer cette mé- 
thode, soit par les maîtres ordinaires, préalablement 
mis eux-mêmes au courant, soit par des artistes déjà 
familiarisés avec cette palette. 

Un programme uniforme sera rédigé après étude 
et accord entre les professeurs. 

Les progrès seront stimulés par des récompenses 
annuelles et des brevets de capacité délivrés après 
examens aux élèves qui, s’ils le veulent, pourront en 
profiter à leur sortie de l’École pour concourir à l’ad- 
mission dans des ateliers supérieurs qui seront suc- 
cessivement créés par la Société. 

Les ateliers supérieurs auxquels on vient en pas- 
sant de faire allusion seront ouverts au fur et à mesure 
des succès et placés sous la haute direction des 
artistes. 
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Les élèves de l'école des Beaux-Arts seront invités 
à se mettre sur les rangs pour l'admission dans ces 
ateliers. 

Après un examen et sous certaines conditions ar- 
rêtées avec l’administration, ces élèves pourront utiliser 

* 

leurs instants libres entre les cours de l’Ecole. 

Le temps passé par eux dans ces ateliers sera 
rétribué. 

Les maîtres en renom pourront ainsi se constituer 
à la longue des ateliers spéciaux où se traduiront sous 
cette forme leurs compositions par ces élèves dont ils 
corrigeront l’exécution, se réservant au besoin les 
parties délicates, de façon à pouvoir signer les œuvres 
ainsi produites. 

Pour cette catégorie d’élèves et pour tous ceux qui 
seront jugés assimilables, il sera organisé des con- 
cours donnant lieu à des prix annuels, consistant en 
primes fixes et en subventions facilitant aux lauréats 
de voyager pendant leurs vacances, sous condition de 
rapporter quelques travaux ou des notes. 

Lorsque un de ces élèves obtiendra un prix de 
Rome, la pension du gouvernement sera augmentée 
egalement sous condition d’envoyer ou de rapporter 
des renseignements utilisables. 

On n’indique ici que les lignes principales de cette 


— 124 — 


partie de la production, pour laquelle l’expérience 
des artistes-professeurs sera d’un grand secours. 

Notre École devra marcher de concert avec l’École 
de dessin et de peinture qui fait partie intégrante de la 
manufacture des Gobelins. 

Un accord sera tenté afin d'obtenir que les cours 
complets soient professés en vue des élèves des deux 
écoles, lesquels quoique n’employant pas les mêmes 
moyens d’exécution, devront rechercher le même idéal 
décoratif. 

Ces enseignements divers et à des degrés différents 
vulgarisant l’emploi de cette façon de peindre auront 
pour résultat de former des exécutants nombreux. 

Ces exécutants, soigneusement classés par des 
examens, seront appelés au moment des commandes. 

Une fabrication en règle pourra s’organiser promp- 
tement sur ces données, et l’on pourra même arriver 
à donner des travaux rétribués aux écoles profession- 
nelles, ouvroirs, orphelinats, etc. 

La crainte de manquer de mains habiles pour 
exécuter les commandes dans l’avenir ne doit donc être 
l’objet d’aucune préoccupation. 


\ 
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REPRODUCTIONS ARTISTIQUES 
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